
Une  liturgie  sur  le  thème  de  la
joie… d’avoir retrouvé ce qui était
perdu

Cette  liturgie  a  été  proposée  lors  d’un
culte de rentrée à la paroisse de Vincennes
(ERF-Région  Parisienne)  par  le  pasteur
Douglas  Nelson,  Jean  Mercier  et
Dominique Hernandez. Le déroulement de
ce  culte  est  classique  ;  la  prière  de
louange ouvre la liturgie.

Liturge
Chantez pour le Seigneur
Chantez un chant nouveau,
Chantez pour la saison nouvelle,
pour les feuilles qui craquent sous les pas,
pour les oiseaux qui retournent dans les pays chauds.

Assemblée
Seigneur, tu étincelles, tu fais battre mon cœur, Tu donnes des couleurs à ma vie.

Liturge
Chantez pour les rires des enfants dans les cours de récréation
Pour les câlins du soir avant de dormir,
Pour le sommeil qui permet de repartir chaque matin.

Assemblée
Seigneur, tu étincelles, tu fais battre mon cœur, Tu donnes des couleurs à ma vie.

Liturge
Chantez pour les choses à apprendre à l’école, au travail, à la maison, pour les

https://pointkt.org/celebrer/celebrations-et-cultes/une-liturgie-sur-le-theme-de-la-joie-joie-davoir-retrouve-ce-qui-etait-perdu/
https://pointkt.org/celebrer/celebrations-et-cultes/une-liturgie-sur-le-theme-de-la-joie-joie-davoir-retrouve-ce-qui-etait-perdu/
https://pointkt.org/celebrer/celebrations-et-cultes/une-liturgie-sur-le-theme-de-la-joie-joie-davoir-retrouve-ce-qui-etait-perdu/


amis à rencontrer, à découvrir, à aimer, pour les rêves les plus beaux, les plus
fous.

Assemblée
Seigneur, tu étincelles, tu fais battre mon cœur, Tu donnes des couleurs à ma vie.

Liturge
Chantez pour les joies de la vie, pour le temps à passer ensemble pour ce culte,
cette année qui commence. Chantez pour le Seigneur, chantez un chant nouveau.

Assemblée
Seigneur, tu étincelles, tu fais battre mon cœur, Tu donnes des couleurs à ma
vie…

Interruption brutale par une femme qui arrive tout essoufflée.

Oh là ! Je suis très en retard ! Il est 10 h 30 passées…
Il faut que je vous raconte ce qui m’est arrivé ce matin. Quelle aventure !
Imaginez-vous qu’en partant chez le boulanger pour acheter du pain très tôt ce
matin, je veux prendre mon argent que j’avais mis hier soir sur la table de la
cuisine et là, stupeur : il n’y avait plus que neuf pièces d’un euro sur le coin de la
table.
Mais pourtant, j’étais sûre, mais alors là complètement sûre qu’il y en avait dix la
veille au soir, dix pièces d’un euro.
Une pièce d’un euro, ça ne s’envole pas comme ça, ça ne disparaît pas dans les
airs.
J’ai secoué mes enfants et mon mari, qui dormaient encore…
« Vous n’avez pas pris une pièce d’un euro sur la table de la cuisine ? » Ils ont
juré que non. Alors je les ai crus parce qu’ils disent toujours la vérité, mes enfants
et mon mari.
Donc, il n’y avait qu’une possibilité, c’était le chat, mais lui aussi m’a juré que ce
n’était pas lui.
Alors j’ai déclenché le branle-bas de combat pour retrouver cette pièce d’un euro,
mais alors là, j’ai employé les grands moyens !
Vous me direz, ce n’est pas grand-chose un euro, c’est presque rien, on ne peut
rien acheter avec un euro tout seul, sauf peut-être des Carambars…
Mais tout de même, un euro c’est un euro !
Alors j’ai allumé la lumière en grand, j’ai remué toute la cuisine, j’ai déplacé le



frigo, la cuisinière, j’ai balayé sous les placards, j’ai secoué la serpillière, j’ai sorti
toute la vaisselle, j’ai mis tout sens dessus-dessous.
Ça faisait un vacarme dans toute la maison !
Les enfants et mon mari sont venus m’aider, ils m’ont dit :
« Mais à quoi bon t’entêter pour une pièce d’un euro, tu en as neuf autres sur la
table, ça suffit pour acheter du pain ! »
Mais moi, je suis têtue, je voulais remettre la main dessus.
Finalement, on l’a retrouvée, cette pièce !
Elle avait sauté dans un soulier de mon fils : je ne peux pas vous dire combien
j’étais contente ! Bien sûr, un euro, ce n’est pas grand-chose, mais quand on
retrouve ce qu’on a perdu on est tellement heureux !
C’est une joie qui ne ressemble à aucune autre : on se dit qu’on a bien fait de
chercher jusqu’au bout. C’est comme si la terre pouvait continuer à tourner,
comme avant !

La méditation porte sur Luc 15, 1-3 ; 11-32

C’est l’histoire de la maison du Père, illustrée à l’aide de dessins simples passés
au rétroprojecteur.

L’intercession suit le texte ci-après :
C’est une nouvelle année qui commence il y a de nouvelles têtes à l’école, il y a de
nouveaux vêtements parce qu’on a grandi, il y a de nouveaux livres de classe à
découvrir, il y a de nouveaux crayons pour dessiner.
Mais pourtant, il y a toujours des disputes dans les cours de récréation, il y a
toujours des images de guerre à la télé et on se dit que ça n’est pas près de
changer !
Mais toi, Seigneur Dieu tu fabriques du nouveau, tu écris sur chacun de nos
cœurs que tu es notre Dieu.
Avec toi, tout peut toujours recommencer.
Seigneur, donne-nous la force de croire que tout peut recommencer quand nous
sommes découragés.
Donne-nous le courage de chercher ce qui est perdu.
Ce que nous avons perdu, ça peut être autre chose qu’une pièce de 1 euro ou un
mouton, ça peut être un sourire, un rêve, un espoir, ou un ami, ou même le
bonheur !
Et fais-nous partager notre joie quand nous l’avons retrouvée.
Amen.



Après la bénédiction, nouvelle interruption par la femme du début qui s’écrie :

Eh, Douglas, tu oublies le plus important !
Je suis tellement contente d’avoir retrouvé ma pièce d’un euro que je vous invite
tous à boire et à manger. Oui, on va faire la fête car ce que j’avais perdu, je l’ai
retrouvé.


